
On a tous différentes manières de représenter la vie. 
Mais les fondamentaux d’une représentation qui “plaît” aux personnes soi-
disant “Comprehensives” ou “Intelligentes”, c’est surement une visions des 
choses asser représentative d’un chemin, d’un début, d’une fin, d’un but à 
accomplir, les difficultées. 
Mais pourquoi juger les différentes visions ? 
Elle nous rendent justement riches en expréssions ou en valeur... 
Mais on pense tous que la meilleure et peut-être de se représenter les 
choses sous l’angle de vue d’une personne aux nombreuses difficultées et à 
des chemins tortueux avec trop d’obstacles, à quoi bon ? 
On est peut-être assez malheureux dans cette vie dont on ne comprend pas 
le sens. 
Mais si on ne peut pas se dire qu’il est possible de mourir, pourquoi 
inventons-nous des métaphores qui représente justement le fait qu’on va un 
jour devenir poussière ? 
Trop de questions, pas assez de réponses. 
Et les pensées qui tourbillonnent en m’apportant petit à petit de plus en plus 
de choses et d’histoires qui ne cessent de me rappeler que je serais un jour 
comme elle. 
Dans ce cercueuil, et dans cette urne. 
Dans un endroit que nous ne connaitrons que lorsque l’on en aura plus 
besoin, lorsque l’on ne pourra plus revenir en arrière et expliquer cette 
expèrience aux autres. 
On est morts, et c’est tout pour notre petite éxistence qui ne finira jamais 
dans des livres d’histoire. 
On sera tous oubliés. 
Tous sans aucune trace de nous sauf dans les  historiques de la mairie... 
Une vie de labeur pour servir la célébrité d’autres “vrais” acteurs du 
développement des choses... 
Mais des choses construites pour quoi ? 
Pour qui surtout ? 
Mais bon... 
La principale chose qui me tracasse en ce moment, c’est tout de même 
Mamie... 
Ici... 
Devant moi sur la table... 
Mais dans un cercueuil... 
On m’a demandé d’écrire un journal, mais je ne parle pas de celui-ci à la 
deuxième personne car je trouve ça ridicule. 
Bienvenu dans mon monde. 
Où tout est remis en question. 



Tout est jugé. 
Mais y a-t-il quelque chose à jugé ? 
Les règles, nous pouvons en parler durant des heures.
On ne les respecte que lorsque l’on a vu la punition qu’on inflige à ceux qui 
l’enfreint. 
Alors seulement là, on se dit qu’il faut faire ce qu’on nous dit.


